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Kernos, 9 (1996), p. 271-279.

Le départ de l'île de Calypso.

Quelquesremarques sur le texte de l'Odyssée

'OOucrfjl ｦｬ･ｹ｡ￂＬｮｾｏｰｬ ｦｬｮｯ･ｾｯ 7tOfl7tnV

(Odyssée,V, 233)

Le ChantV (10) de l'Odysséecommencepar la deuxièmeAssembléedes
dieux où Zeus,sousla pressiond'Athéna,donnel'ordre à Hermèsd'annoncerà
Calypso la décision des dieux quant au retour d'Ulysse. Cette décision est
précise: elle prévoit qu'Ulyssedoit quitter l'île de Calypsoseul, sur un radeau
qui l'emmènerajusqu'àl'île desPhéaciensqui l'aiderontà regagnerIthaque.La
missionoctroyéeà Hermèsest la deuxièmeétapede la décisionprise par les
dieux, entaméedéjà dans la premièreAssemblée(I, 26-95). Lors de cette
premièreAssemblée,la missiond'Hermèsétait proposéeparAthéna,mais pas
encoreordonnéepar Zeus.De même,le retourd'Ulysseétait décidé,mais pas
encorerévélé dans ses détails (navigationsur un radeau,voyage à l'île des
PhéaciensetcY.Dans les particularitésde la deuxièmeAssemblées'inscrit la
volonté des dieux de coordonner,cette fois, l'accomplissementde deux
retours, celui de Télémaqueet celui d'Ulysse. Le mêmeverbe (1tÉJl1tEtv) est
employé par Zeus dans les deux cas : T'llÀÉJlaxov oÈ ail (= Athéna) 1tÉ!!\jfOV

(V, 25) pour Télémaque,oï (= les Phéaciens)lCÉV Jltv (= Ulysse) ... 1tÉ!!\jfo'Uatv...

Èç 1ta'tpîOa yaîav (V, 36-37) pour Ulysse2. Dansle premiercas c'estun dieu qui

Odyssée,V, 21-42 : ｔｾｶ o'É7tafletpOflevoç7tpocrÉcpT] ｶ･｣ｰ･ￂＬｔ｝ｹ･ｰ￉ｾ｡ Zeuç.
"TÉlCVov ÉflOV, 7toîov cre Ë7tOç cpuyev ËplCOÇ ＶＱＵＶｖｾｏｬｖＮ

OU yà.p ｯｾ ｾｯ￻ｾｯｶ flÈV ÉpouÂ,eucraçvoov ｡ｵｾｮＬ

roç ｾ ｾｏｬ lŒtVouÇ 'Ooucrcreùç￠Ｗｴｯｾｴ｣ｲ･ｭ｜ ÉÂ,Srov;
TT]Â,Éflaxov oÉ crù 7tÉfllJloV ￉ｭ｣ｲｾ｡ｦｬ￉ｶｏｬ￧Ｌ ouvacralyap,
roç lCe flaÂ,' ￠｣ｲＱｃｔ｝ｓｾ￧ ｾｶ Ｗｴ｡ｾｰｻｬＵ｡ yaîav ïlCT]1aI,
flVT]mfjpeç 0' Év Vll! Ｗｴ｡ￂＬ｜ｦｬＷｴ･ｾ￈￧ ￠Ｗｴｏｶ￉ｏｬｶｾ｡ｬＮＢ

·H pa lCa! 'Epfldavuiàv cptÂ,ov ￠ｖｾｴｯｶ T]ül5a.
'''Epflda, crll yà.p atm ｾ ｡ ｾ Ｇ uÂ,Â,a 7tep uyyeÂ.6ç Écrcrt,
vUflcpn Éu7tÂ,olCaflCpd7teîv ｶｬｬｦｬ･ｰｾ￉｡ PouÂ,nv,
ｶｯ｣ｲｾｯｶ 'OOucrcrfjoçmÀacr(cppovoç,roç IŒ ｶ￉ｬ｝ｾ｡ｉ

olhe Serov 7tOfl7tft olhe ｓ ｖ ｬ ｬ ｾ ｲ ｯ ｶ àVSpro7tOlV.

sur le problèmede l'authenticitéde la deuxièmeAssembléevoir, entre autres, D.L. PAGE,
17JeHomeric Odyssey,Oxford, 1955: P. VON DER MÜHL, art. Odyssée,in RE, Suppl. VU, col. 711 sq.:
W. SCHADEWALDT, in HSPb, 63 (1958), p. 15-32: ID., Vom Homers Welt Ulld Werk, Stuttgart, 1965:
R. MERKELBACH, Untersucbul1gel1 zur Odyssee,Munich, 1969 CZetemata,Il). Pour l'état du
problèmeaujourd'hui, voir J,B. HAINSWORTH, A Commel1tmy011 Homer'sOdyssey,vol. r (1990), V,
p. 136, 249-253.
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272 M. CHRISTOPOULOS

se met à la tête de l'action Ｈ Ｑ ｴ ｬ ｾ ｬ Ｍ ｮ ｖ ｅ ｴ Ｉ Ｌ dansle secondcas, ce sont les Phéaciens
qui s'en chargeront(1tÉI-t\jfO'UCHV). Ainsi, aucuneinterventiondivine directe ne
seraentreprisepour assisterUlyssedansson trajet d'Ogygieà Schérie.Aucune
sottede Ｑ ｴ ｯ ｬ Ｍ ｴ Ｑ ｴ ｾ (= à la fois assistanceet accompagnement,renvoi et cortège),
ni de dieux ni d'hommes(OU'tE SEroV 1tOI-t1tn OU'tE SVll'trov avSpo)7tCOV, V, 32), ne
seraengagéepour ce parcours.Les pagessuivantesproposentune analysedes
priorités et desambiguïtésque l'on constateautourde cet interdit.

À partir de V, 43 on suit Hermèsqui vole, commeune mouette,vers l'île
lointaine de Calypso.Lorsqu'il y arrive, il ne peut résisterau charmedu site
dont la beautéattire le regardadmirateurmêmedes immortels (V, 56-77). Ce
lieu divin est, bien entendu,partagépar l'immortelle Calypso et le mortel
Ulysse. Pourtant,ce dernier, victime de sa nostalgie,se trouve actuellement
prèsde la côte et c'estCalypsoseulequ'Hermèsrencontreen entrantdansla
demeure.Le dieu jouit de l'hospitalitéde la nymphequi lui offre de l'ambroisie
et du nectar, puis il révèle à Calypso la raison de sa visite. Calypso accuse
d'abordles dieux de la jalousiequi les pousseà éliminer les amantsmortelsdes
déesses,puis elle se résigneà la décision de Zeus sur le départ d'Ulysse.
Hermès,avantde partir, l'incite unedernièrefois à respecterdansl'immédiatla
volonté de Zeus. Il aurarépétédeuxfois le verbea1t01tÉI-t1tEtv pour désignerce
que Calypsodoit faire vis-à-visd'Ulysse:unepremièrefois lorsqu'il transmetle
messagede Zeus ('tov a' ｾ ｶ ｣ ｏ ｙ ｅ ｴ ｖ a1t01tEI-t1tÉI-tEV o't'tt 'tUXta'tu, V, 112) et une
deuxième fois dans sa dernière exhortation (Oü'tco vûv a1t61tEI-t1tE, Litoç
8' È1t01tiÇEü I-tf\VtV, V, 146). Il appartientmaintenantà Calypso d'obéir aux
injonctionsqui lui sontfaites. Elle ira tout de suiteà l'encontred'Ulyssepour lui
communiquer« sa» décision. C'est dans ces circonstancesqu'Ulyssefera sa
premièreapparitiondansl'Odyssée.

Il faut d'abordpréciserqu'à partir de la visite d'HermèschezCalypso,on
devient les témoinsd'une rigoureusemise en ordre. D'emblée,elle se traduit
par la volonté de délimiter une nouvellefois l'espacedivin et l'espacehumain;
or cettedélimitationplus netteprésupposeque l'hommedoive quitter l'espace
divin3. Calypsoprometà Hermèsde laisserpartir Ulysse, puisquetelle est la
décisionde Zeus, mais elle préciseson propre champd'action: elle ne peut

à'A:À' 0 "l' E1l1 crxEOtnç1l0ÀUOEcrl!OU llÎ]I!IHU lleXcrXlOV
ｾｉＡｕｾＱ K' ､ｋｏ｣ｲｾｩｩｊ IXEptnv EptplOÀOV ￯ｋｯｬｾｯＬ

4>atÎ]KlOV EÇ yuÎuv, ｯ ｾ àYXiSEOI YEYeXUcrIV,
oï KEV I!IV llEpl Jci\pl SEOV &ç ｾＱＱＡￎ｝｣ｲｯｕ｣ｲｉｖＬ

llEl!ljfOUcrlV 0' EV vn\ cpiÀnv Èç ｬｬｕｾｰｬｏｕ yuÎuv
XUÀKOV ｾｅ xpucrov ｾｅ aÀlç ￈｣ｲｓｩＱｾｵ ｾｅ ＰＶｶｾｅ￧Ｌ

1toÀÀ', ocr' &v OUOE Ｑｴｏｾｅ Tpoinç ￈ｓￎ｝ｰｵｾＧ 'OOUcrcrEUÇ,
er 1tEp à1tÎll!lOV ｾ￀ｓｅＬ Àuxffiv àllo ÀT\lOoç U(cruv.
1nçyàp 0\ 1!0Îp' ￈｣ｲｾＱ cpiÀouç ｾＧ iOEEIV ml IKEcrSat
O(KOV Èç UIjfOpocpov KU\ ￉ｾｶ Èç Ｑｴｕｾｰｉｏｕ yuÎuv."

3 S'il faut voir, dansle départd'Ulysse,un recoursau thèmedu « paradisperdu", il faut, alors,
se rappelerque de tous les paradisdu mondec'estl'homme (ici, Ulysse)qui, d'unefaçon ou d'une
autre, choisit habituellementde partir.
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que conseiller4, L'immortalité ne donnepas forcémentaccèsau pouvoir. Ce
manquede pouvoir est clairementindiqué par Calypsoelle-même: ou yap J-lOt
1tapa vlleç ￉Ｑｴｾｰ･ＧｴｊＭｬｯｴ Kal É'taîpot. Calypsoreprendici pour son proprecomptela
formule qu'avaitemployéeAthéna lors de la deuxièmeAssembléeCV, 16-17)
pour désignerle manquede bateauet d'hommesdont souffre Ulysse. Il
convientdoncde s'interrogersur les partiesdu messaged'Hermèsque Calypso
transmetà Ulysseet les conseilsqu'elle lui donneenvue de sondépart.

Dans la deuxièmeAssemblée,Zeus précise, on l'a vu, qu'Ulysse doit
voyagerseul, sur un radeauCV, 31-33), Hermèsne transmetpasce détail à la
nymphe.Celle-ci parle pourtantà Ulysse d'une crXeôi1l5. Cela sembleindiquer
qu'il n'y a pas d'autremoyen de partir et l'absencede bateauxsur l'île, déjà
évoquéeau V, 141, offre un remèderationnelau contre-sensdu discours,Dans
son entretienavec Hermès,Calypsone s'engagepas à sauverUlysse; elle se
résigneseulementà la décisiondesdieux. Elle prometà Hermèsde révélerà
Ulysse tout ce qu'elle connaît.Dansun premiertemps,danssa rencontreavec
Ulysseprèsdu rocherau bord de la mer, Calypsorévèleà Ulyssesonintention
de le laisserpartir et de l'aider à équiperavectout le nécessairele radeauqu'il
construira.Elle démentles soupçonsd'Ulyssequantaux intentionsréellesqui la
motivent et conduit, par la suite, Ulysse à la grotte, L'immortelle et le mortel
dînent face à face, Ulysse occupela place qu'Hermèsvient de quitter. Mais
mêmesi Ulysseestencoresituéprèsde l'espacedesdieux, la nouritturedivine
demeuretoujours hors de sa portée.L'homme et la déessedînent ensemble
mais pas du même repas: Calypso offre à Ulysse des mets destinésaux
mortels tandis que les servantesla serventen ambroisieet en nectar. Fuir
Calypsoc'est fuir l'immortalité, RendreUlysse immortel fait partie des inten-
tions de Calypso, Elle en assureelle-mêmeHermès6, elle en assureaussi
Ulysse7, Face à Hermès,ces intentions font preuve du sort heureuxqu'elle
réserveà Ulysse- contrairementau sort que lui réserventles autresdieux - et,

Odyssée,V, 137-144: 'A'A'A' ÈnEl 015 mûç Ècrn êllàçv60v aiYI6xolO
015tE napÈçÈ'ASEîv a'A'Aov SEàv O1io' a'AlOlcrUl,
ÈppÉtOJ,eï illY ICEîvoç ÉnOtpUVEI lCal uVO>YEl
n6vtov Èn' UtPUYEtOV, nÉll'VOJ oÈ lllV 015 nTI Èyo> YE.
ou yap 1101 napaVilEÇ ￈ｮｾｐｅｴｬｬｯｬ lCal Étaîpol.
oï ICÉV lllV nÉllnolEv Èn' EupÉaVOlta 8a'Aacrcrnç.
Autapolnp6cppOJvｻｊＱｴＰＸｾ｣ｲｯｬｬ｡ｬＬ oM' ÈmICEucrOJ,
iJJç ICE lla'A' ￠｣ｲｬｃｬＱＸｾ￧ ｾｶ natpioayaîav ïlCntul,

Aucrlç ÈIC tOÛ ulCpoatoû: il s'agit de la techniquesouventemployéedans l'épopée,suivant le
crxillla lCata tO non eipnllÉvoV lorsque, pour des raisons d'économienarrative, un personnage
possèdeun savoir qui ne lui a pas été directementtransmis,mais qu'il a déjà été communiquéaux
auditeurs-lecteurs.Cf Odyssée,XlII, 322; XVII, 500.

6 Tàv... ｾ｣ｰ｡｣ｲｬｃｯｶ Ｘｾ｣ｲｅｉｖ u8avatovlCal ｵｾｰ｡ｯｶ nllata navtaCV, 135-136).

V, 206-210: Er YE llÈv eioeinçcrvcrl cpPEcriv,ocrcratOI aicra
KJ1crE' ｵｶ｡ｮＧａｾ｣ｲｕｬ nplv natpioayaîav l1CÉcr8Ul,
Év8aOEIC' aMI llÉVOJV crùv ÈllOI t60E orolla CPUÂ.âcrcrolÇ
u8avat6çt' ErnÇ, lllEIP611Ev6çnEp iOÉcr8al
｣ｲｾｶ a'Aoxov, tilç t' aiÈv ÉÉ'AOEUl nllata navta.
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sur un deuxièmeplan, de la solitude qui entoureCalypso en dépit de son
immortalité. Faceà Ulysse,cesintentionssesituentà l'opposédeschagrinsqui
l'attendenten conséquencede sa nature mortelle, nature qu'il s'obstineà
conserver,et, aussi,à l'opposéde sa volonté de rejoindre Pénélope.On doit
constaterqu'ici, l'octroi de l'immortalité à Ulysseestévoquésansêtreproposé8•

La mentionse fait selonle schéma« si tu savais.,.tu préférerais»de sorteque
la possibilité de choisir l'immortalité reste, maintenant,dans la sphèredes
hypothèses,puisquela décisiondesdieux estdéjà prise. L'emploi du participe
i/-letpô/-levoç laisseentendreque le choix de l'immortalité auraitétéproposé- et
rejeté- auparavant,car il seraitsuperficielde n'introduirece thèmede l'immor-
talité qu'aprèsun séjourde septans. Celapermetaussid'amenerla discussion
sur Pénélopedont la beauté,au dire de Calypso,ne sauraitêtresupérieureà la
sienne.Cette tournureconduit Ulysseà répondreà cettedernièreréflexion en
évoquantl'incompatibilité indéniableque l'on constateentre les termesd'une
comparaisonentredéesseet mortelle CV, 211-224);ainsi le rejet de l'immorta-
lité n'estpasdécrit « expressisverbis» devantla déesse.

Une autre particularitéde l'entretienentre Ulysse et Calypso- entretien
qui se fait en deuxétapes,d'abordprèsde la mer, puis dansla grotte- réside
dansles révélationsque Calypsoavait promisà Hermèsde faire à Ulysse, Elle
avait alors affirmé CV, 143) qu'elle lui donneraitson conseil bienveillantsans
rien lui cacher Ca{J't(xp oi 1tpô<ppoov ￙Ｑｴｯｓｾ｣ｲｯＯＭｬ｡ｴＬ oM' E1tn:eucroo). Le moment
venu, elle le fera seulementjusqu'àun certainpoint. Si elle connaît« de quels
chagrinsle sort doit le combleravant son arrivée à sa terre natale»CV, 206-
207, eï rIO /-lÈv eiÙetllÇ crncrt <ppecrtV, ocrcra 'tOt atcra ld,ùe' àva1tÀllcrat 1tptV 1ta'tptùa
raîav iKÉcrSat), elle ne dira rien sur la naturede ceschagrins,Or, à présent,le
seul chagrin que le sort réserveà Ulysse est le naufragedu radeauavant
l'arrivée à l'île des Phéaciens;et cetteaventure,la seuleet la plus périlleuse,
Calypso, même à ce jour, prétendl'ignorer9. La suite des révélationset des
conseilsseradonnéeplus tard, mais on ne saurajamaisà quel momentcelase
passe,puisque le texte n'enregistreaucun autre dialogue entre Ulysse et
CalypsolO.Il est logique de supposerque le momentle plus opportunpour un

8 Sur la façon dont seraitoctroyéecette immortalité, voir J,E. HAINSWORTH, CommentalJI,vol.
l, V p. 136, 267-269, Sur Pénélope,voir I. PAPADOPOULOU-BELMEHDI, Le chantde Pénélope,Paris,
1994.

9 v, 169-170: aï ICE SEO! y' ÈSÉÂroO"l, 10\ oupavov EUPÙV ｾｘｏｕＨｉｉｖ

oï I.lEU 'PÉplEPO! dO"l vofjaa\ lE KpfjVat lE.

10 Ni d'autresdialoguesavec qui que ce soit, jusqu'à la fin du chant v, Il est intéressantde
constaterqu'à partir du vers 225, la deuxièmemoitié du chantV n'enregistreque des monologues.
Aux nombreux dialogues de la première partie (Athéna-Zeus,7-27; Hermès-Calypso,87-147;
Calypso-Ulysse,160-224) répondentles monologuesde la deuxième partie (Poseidon,286-290;
Ulysse, 299-312; lno, 339-350; Ulysse, 356-364;Poseidon,377-379;Ulysse, 408-423; Ulysse, 445-450;
Ulysse, 465-473), Il est caractéristiqueque, dans tous ces monologues,même les propos qui
semblent attendre une réaction (339-350, 445-450) ne reçoivent de réponse que par l'action
engagée.La présencede ces monologues,dont la plupart sont prononcéspar Ulysse, sembleaccen-



LE DÉPART DE L'ÎLE DE CALYPSO 275

tel discoursserait le moment du départ, cinq jours plus tard (V, 263-264),
puisqu'onsait, en tous cas, qu'il y a eu des conseilsqui ont été donnéssans
qu'onles entende(V, 270-277).Quoi qu'il ensoit, on sait quedèsle lendemain
de l'entretien qui a eu lieu dans la grotte, Calypso se soucie de préparer
énergiquementle départd'Ulysse: Kat 'to't' 'Ooucrfit J.leyaM'toptJ.llJoe'tO1tOJ.l1tlJV
(V, 233), Elle l'équipedesoutils nécessairesà la constructionde sonradeauet
l'emmèneà l'autre bout de l'île, près de la côte, Cette transition conclut le
schémaintéressantqui s'esquissedans l'espace,tout au long du chant V,
concernantl'emplacementd'Ulysseet de Calypsodansl'île, On en retient trois
instances:1) Ulysse seul, prèsde la côte, au bout de l'île, Calypsoqui va et
vient. 2) Ulysse (conduit par Calypso)et Calypsoensembledans la grotte. 3)
Ulysse (conduit par Calypso) seul, près de la côte, à l'autre bout de l'île,
Calypsoqui va et vient11

, Cettefois, la distinctionentrele domainedu mortel et
le domainede l'immortel s'affirmera au-delàde la nourriture, dans l'espace
même.Du lieu de la grotte entouréd'un bois frais, riche, plein de vie dont la
vue charmeles immortels12

, Ulysse seraconduit par Calypsoà l'extrémité de
l'île pour trouver un bois tout autre, vieilli, desséché,presquemort13, le bois
dont il construirala crXeOiT] qui l'emmèneradansson espacemortel, face à la
mort,

L'île l4 et le personnagede Calypsoprésententdesparticularitésqui ont fait
l'objet de nombreusesétudes,Plusieurschercheursont penséque l'isolement,

tuer l'isolementde celui-ci qui, dans la deuxièmepartie du chant V, se retrouvedansune solitude
extrême.

11 On tend à supposer,par analogieavec les vers V, 154-158,que pendantles quatrejours que
dure la constructiondu radeau,Ulysse se réfugie dansla grotte le soir, commeil le faisait lorsqu'il
passaitses jours près de la côte avant la visite d'Hermès.

12 Cf Odyssée,V, 73-75.

13 Odyssée,V, 237-240: npxE0' üooÎo
ｶｾ｣ｲｯｵ È1t' Ècrxcmnç,159t OévopwflaKpà 1tE'Il1)KE!
ｋￂＬｾＹｐｉｬ ｾＧ aïYEtp6ç ｾＧ ￈ｍｾＱｬ ｾＧ nv ｯ￹ｰ｡ｶｯｦＱｾｋｉｬ￧

aùa 1tlxÂ,at, 1tEptKIlÂ,a, ｾ｡ Ol1tÂ,ÔlOtEV ÈÂ.wppÔJç.

Par cette exposition « utilitaire » des arbresdisponibless'achèvela descriptionde la flore de l'île
de Calypso (cf aussi V, 63-69). Ainsi, l'épithète ｏ ｅ ｶ ｯ ｰ ｾ ｅ ｣ ｲ ｣ ｲ ｡ qui la caractérisedès sa première
mention cr, 51), s'avèreplus qu'unesimple formule, puisqu'ellesuggèrele seul moyende départde
cetteîle vers laquelleet de laquelleaucunbateaune naviguejamais.

14 Le nom de l'île de CalypsoCQyuyia) évoquecelui d'''Qyuyoç, roi béotiendont le règneest
lié à un déluge qui a submergéla Béotie entière. Ce déluge aurait précédéde loin celui de
Deucalion.Le nom est, également,associéau roi desTitans qui avaient,sanssuccès,combattuZeus
et reçu de lui la punition qu'ils méritaient(TZETZES, Sch. HÉS. Théogonie,806: Souda,s.v. royuyto:
KaKa). Ces traditions mythiques étant considéréescomme très anciennes,le mot royuytoç a fini
par devenir une épithètesignifiant « très ancien»et tel est son usagechez Hésiode(Théogonie,
806) où il désignel'eau antiquedu Styx (ÜOOlp wyuytov). Cet exemplehésiodiqueque l'on trouve,
d'ailleurs, chezd'autrespoètesplus tardifs, a souventsuscitéla questionde savoirsi le mot 'Qyuyia
doit être compris comme une épithètedans le texte de l'Odysséeégalement(voir HAINSWORTH,
Commentary,vol. l, p. 85). Si, toutefois, on prendOgygie commeun nom propre, selon l'usage,il
convient, alors, de constaterque l'idée de l'ancienneté,l'idée d'une inondationou, si c'est le cas,
l'idée d'un illustre Titan, peuventtrès bien être combinéespar le poète de l'Odysséepour donner
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le paysage,la flore de l'île ainsi que le nom de la nymphequi y règnefont des
allusions à l'univers d'HadèsI5 ; d'autresont cherchédes analogiesavec des
diversesfigures féériquesde récits traditionnelsl6; d'autresencoreont essayéde
détecter,à proposde Calypsoet d'autreschoses,les influencessur l'Odyssée
des élémentsmythiqueset des récits du Proche-Orient17. Les approchesles
plus positivessemblent,aujourd'hui,avoir été cellesqui abordentle thèmede
Calypso tel qu'il apparaîtdans le récit odysséendu texte actuell8 . De ce
dernier, le personnagede Calypsosert, en réalité, la structureplutôt que le
narratifl9. L'île de Calypsoexiste dans l'Odyssée,surtout, pour retenir Ulysse.
Quantau personnage dela nymphe,on ne peut le comprendreque sous la
lumière que l'Odysséeelle-mêmejette sur lui. Le secoursque nous prêtent
d'autres textes à ce sujet est relativement restreint. Hésiode mentionne
iJ.1EpoEcrcraKaÂ.mvcû parmi les Océanides(Théogonie,359); il en fait donc une
fille de Téthys et une sœurde Styx. On ne peut pas être sûr qu'il s'agit du
mêmepersonnageque la Calypsomentionnéevers la fin du poème0017-
1019). Cette deuxièmeCalypsohésiodiqueest, sansaucundoute, la Calypso
odysséennedont on apprendla suite de l'histoire, Les protestationsque, dans
l'Odyssée,on entendde la bouchede Calypsocontreles dieux qui empêchent
les déessesde s'unir à desmortels (V, 118-129),correspondent,d'unecertaine
façon, aux affirmations d'Hésiode: «telles sont les immortelles (Calypso
comprise),entréesau lit d'hommesmortels,qui leur ont enfantédesfils pareils
aux dieux» (Théogonie,1019-1020),Hésioderappelle égalementles noms
des deux fils que Calypso a eu d'Ulysse: Nausithooset Nausinoos0017-
1018)20;si Calypsone disposaitpasde navires(Od, V, 140-144), les noms de
sesdeux fils hésiodiquescorrespondent,respectivement,à la rapidité et à la
métis relativesaux bateaux.

Dans l'Odyssée,Calypso est la fille d'Atlas (I, 52 : "A'tÂ.av'toç 8uya't1'lP
oÂ.oocppovoç).L'épithètequi caractérisece dernier(DÂ.OOcpprov) pourrait être un
rappeldu crime commisparAtlas, à savoirla participationà la guerredesTitans

le nom d'une île volontairementsituée dans une géographietrès confuse, une île-nombril de la
terre, une île très lointaine, habitéepar Calypso,la fille du Titan Atlas (voir aussi infra et n. 21).

15 H. GÜNTERT, Kalypso, Halle, 1919. Autrement, K. MEULI, Odysseeund Argonautika, Berlin,
1921.

16 L. RADERMACHER, Die Erzahlungender Odyssee,in SAWW,1, 178 (1915): W. KRANZ, in
Hermes,1 (1915), p. 93-112.

17 F. DIRLMEIER, Die 'schreckliche'Kalypso, in AusgewahlteSchriften,Heidelberg,1970, p. 79-
84: G. GERMAIN, Génèsede l'Odyssée,Paris, 1954: L.A. STELLA, Il Poemadi Ulisse, Firenze, 1955,
p, 325 sq.

18 Entre autres,R. HARDER, OdysseusundKalypso, in Kleine Schriften,München, 1960, p. 148-
163, Voir aussi].S, CLAY, The Wrath ofAthena:GodsandMen in the Odyssey,Princeton,1983.

19 Voir HAINSWORTH, Commentai)!,p. 249. Pourun aperçubibliographiqueibid., p. 253.

20 HÉS" T1Jéogonie,1017-1020: NaucrHloov 0' 'ÜOUcrij1 KaÀu1jIOJ oîa 8Eacov

ｙｅｬｶ｡ｾｯ Naucrlvoôv ｾ ｅ l.ltyEÎcr' ￈ｰ｡ｾｪ｜ cptÀÔnlH.
Atl1at J.IÈv ･ｖｔｊｾｯ￮｣ｲｴ llap' àvopacrtv EÙVTJeEÎcrat
￠･｡ｶ｡ｾ｡ｉ ｙｅｬｶ｡ｶｾｯ 8EOîç È1ltElKEÀa ｾ￈ｋｶ｡Ｌ
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contreles dieux, crime qui lui a coûtéla punition infligée par Zeusde porter le
ciel et la terre (ou les piliers qui supportentle ciel et la terre) sursesépaules,à
l'extrémité du monde, en face des Hespérides21

. En même temps, cette
épithèted'Atlas dansla bouched'Athénasertà introduire, déjà par une ascen-
dancecompromettante,le personnageet l'action de Calypsodansl'Assemblée
des dieux. Ainsi, le personnagede Calypsoporte, en quelquesorte, en lui le
germede la ruse (ùOÂ.oç) dont Ulyssesoupçonneperpétuellemantla nymphe.
L'idée de la « ruse»de Calypsoest distillée dansle texte par plusieursbiais.
Lorsque Calypso apprendd'Hermèsla décision des dieux quant au départ
d'Ulysse elle lui répondainsi: 1tÉIl'Vco M illY ot 1tn Eym ye' ou yap Ilot 1tapuvileç
ｅＱｴｾｰ･Ｇｴｬｬｯｬ ICUt huîpol oï ICev illY 1tÉIl1tOleV E1t' eupÉuvâl'tu SuÂ.acr(rTlç (V, 140-142)22.
On a déjà rappeléque de ces trois vers, les deux derniers reprennentles
proposd'Athénadansl'Assembléedesdieux (V, 16-17) où le datif du pronom
personnelest en troisième personne,puisque,dans le discoursd'Athéna, la
phraseconcerneUlysse : ou yap oi 1tupàvileç ｅＱｴｾｰ･Ｇｴｬｬｯｬ ICUt E'tuîpot, oï ICe IllV
1tÉIl1tOleV E1t' eupÉuvâl'tu SuÂ.aaanç.Calypsofait siensles proposd'Athéna(ainsi
que le manquede bateauxet de compagnonsdont souffre Ulysse) en rempla-
çant tout simplementla troisième personnedu pronom personnelpar la
première (ou yap JJQl). Elle se conforme ainsi aux usagestraditionnels des
formules homériquesqui permettentl'échangefacile de mots ou de vers
répétésinvariablesdansdes contextesidentiques.Mais ici cette répétition est
préfacéed'un vers qui résumela volonté précisede Calypso:1tÉIl'VCO oÉ illY ot
1tft Eym ye (140). Dansces trois vers (140-142)notons,en premierlieu, l'emploi
du verbe 1tÉIl1telY dont le sujet est la premièrefois Calypsoelle-même(= EYoo)
et la deuxièmefois les bateaux(vileç) et les compagnons(E'tuîpOI). L'insistance
sur 1tÉIl1teIV est, en réalité, le rappel de la phrasede Zeus qui préciseque le
retourd'Ulysseauralieu « sansle concoursdesdieux ni deshommesmortels»
(V, 31-32) : ooç ICe vÉn'tat ot'teSerov1tOIl1tft ot'teSerovàv8pm1tcov. Calypso reprend
le même mot Ｈ Ｑ ｴ ｏ ｉ ｬ Ｑ ｴ ｾ Ｉ mais elle en fait un verbe; en exprimant sa volonté
d'obéirà Zeus, elleexprimepar ce mêmeverbesavolonté de ne pasrenvoyer
Ulysse. C'est toujours par ce mot Ｈ Ｑ ｴ ｏ ｉ ｬ Ｑ ｴ ｾ Ｉ qu'Ulysse essaiede démentir les
proposde la nympheau momentoù elle lui annoncesa décisionde le laisser
partir ("AÂ.Â.6 'tt a1> 8eà ｉ ｬ ｾ ｯ ･ ｡ ｬ ouM 'tt Ｑ ｴ ｏ ｉ ｬ Ｑ ｴ ｾ ｖ Ｌ V, 173). ｉｬｏｉｬＱｴｾ n'est pas le mot

21 Cf HÉS., Théogonie,517-520: "Aû"aç ù' oùpavovEÙPÙV liXEI KpatEpi\çUlt' àvaYKT\ç
ItElplX<HV èv yaÎ11Ç, Itpoltap 'EaltEpÎùOlV À.IYUlpÔlVOlV,
Éatl1roÇ KElpaÀ.ft tE Kat ￠ｋ｡ｾ｡ｴｮ｡ｬ xèpEaalv.
taUtl1V yap ot ｾ ｯ ￎ ｰ ｡ ｶ èMaaatoｾ ｬ Ｑ ｴ ￎ ｅ ｴ ｡ ZEUÇ.

Dans le texte d'Hésiode,l'adjectif ｋ ｰ ｡ ｴ ｓ ｰ ｾ qui qualifie la contraintequi oppresseAtlas (517) après
son châtiment, s'annoncedéjà dans l'épithète qui le caractérisedès sa naissance:KpatSpOlppOlV
(509). Dans l'Odyssée,le mot OÀ.OOlpPOlV désigneaussile roi Aiétès (X, 137), père de Médéeet frère
de Circé. Chez cette dernièreon a, bien entendu,constatéde nombreusesanalogiesavec Calypso;
voir HEUBECK, Commenta/Y,vol. II, 52 et la bibliographiequ'il cite.

22 Voir aussisupran. 4. V. BÉRARD (L'Odyssée,Les Belles Lettres, 1972, t. J, p. 150) traduit par
une phraseinterrogativece qui, dans le texte grec, se dit par une phrasenégative: «quantà le
ramener, comment ferais-je moi?» = ｬｴ￩ｾＧｉＧｏｬ ùé ｾｉｖ 01) èyÔl ys.
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que Calypso emploie dans ce dialogue; pour Ulysse, elle reprendle terme
à1to1tÉIl1tEtV (Mll yap O'E llaÂ.lX 1tpO<pplXO'O" cX1t01tÉIl'Vco, V, 161), le même mot
qu'Hermèsavait utilisé dans son entretien avec elle (o1hco V1JV cX1t01tEIl1tE,

V, 146). Les mots Ｑ ｴ ｏ ｉ ｬ Ｑ ｴ ｾ et 1tÉIl1tEtv sont prononcés,à l'insu d'Ulysse,par Zeus
(parlantdansl'Assembléedesdieux) et par Calypso(parlantà Hermès).Ainsi,
Ulysse,danssonentretienavecCalypso,écoutece qu'onlui dit (à1to1tÉIl1tEtv)et
il comprend,en quelquesorte, ce qu'on ne lui dit pas Ｈ Ｑ ｴ ｏ ｉ ｬ Ｑ ｴ ｾ Ｉ Ｎ Sa métis est
alertée;il sent toute suite une ruse. Pourtant,sa perceptionest juste. Calypso
ne veut pasle «1tÉIl1tEtv ». Le texte, subtilementambigu, rend clairesles inten-
tions contradictoiresde la nympheet fait justice à l'ambivalencedespriorités.
Calypsoemprunteà Zeussa propreparole (01)tE8EÔlV 1tOIl1tjl) et s'identifie elle-
même au sujet de cette Ｑ ｴ ｏ ｉ ｬ Ｑ ｴ ｾ (1tÉIl'VCO 8É Iltv 01)1tll èyffi yI::). Au niveau de la
parole,elle parvientainsi à obéir à Zeustout en refusantde renvoyerUlysse,à
s'y résignertout en restantsincère.Au niveau de l'action, elle donnerases
conseils et son soutien matériel, fidèle au sermentqu'elle prêterasous la
pressiond'Ulysse(V, 180-191);mais elle ne deviendrapas la divinité propice,
celle qui « envoie», le 1tOIl1ttIlOÇ OlXtllCOV 23 dont le navigateura toujoursbesoin.
Il faudra, d'ailleurs,qu'unefois parti, Ulyssebénéficiedu concoursbienveillant
d'un autre OlXtllCOV maritime pour être sauvé.Lorsquele radeauqu'il a fabriqué
dans l'île de Calypsoest anéantipar la tempêtede Poseidon,Ulysse tombe
dansla mer et fait face auxvagues.Le poidsdesvêtementstisséset fournis par
Calypsole tire vers le fond de la mer et risquede le noyer (V, 313-332).Il lui
faudraéchangercesvêtementscontreun autretissu offelt par la déesseIna qui
intervient au moment critique pour lui porter secours(V, 333-375). En se
débarrassantdesvêtementsde Calypso,Ulysseeffaceles tracesdu séjourqui le
retenaitloin d'Ithaque,il se libère du dernierobstaclequi l'encercle,il sort de
l'enceintetisséequi l'entoure24

• Cesvêtementss'avèrentêtre, en quelquesorte,
la dernière« couverture»fournie par Calypso25, dont le nom et les intentions
sont, dansla structurede l'Odyssée,le substitutd'Ithaquele plus persuasif,le
moyenle plus stableet le plus durablequi retarde,repousseet risque même
d'annulerle « nostas».

Le séjourchezCalypsoestprécédéd'un naufrageet précèdeun naufrage.
Chacunde ces naufrageslibère Ulysse de ses engagementsantérieurs.Le
naufrageaprèsl'île de Thrinakia, pour périlleux qu'il soit, relèvepourtantune
des deux préoccupationsmajeures d'Ulysse clairement définies dans le

23 Pour l'importancede cette notion dansles trajets maritimesvoir D. WACHSMUTH, II6Wrlpor; 0
oa{pOJv, Berlin, 1967.

24 Cf v, 356; à peine le voile d'Ino donné, Ulysse craint qu'un dieu immortel ne lui tisse
(ucpa{vn<n)un nouveaupiège. Ce KpnoqlVOV estpourtantun tissagebienveillantqui lui sauverala vie.
n illustre de la façon la plus concrètela décisiondes dieux qui « filent» (È1tEKÂ.rocrav1o,l, 17) son
retour à Ithaque.

25 On se rappelleque le nom de Calypso(KaÂ.U1jfro) dérive du verbe KaÂ.Û1t10l (couvrir); sur la
signification de cette étymologie,voir supraet n. 14-16.
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prooimionde l'Odyssée,à savoir le salut de sescompagnons26. Le naufrage
aprèsl'île de Calypsofait disparaîtretoutesles tracesdu séjourchezelle. Si la
mer couvre toutesles traces,hommes,nefs et objets,du voyageentreprispar
Ulysse, Calypsose chargede couvrir ce dernier.Pourtant,cette« couverture»
prolongéesert à mettre en place, au niveau de la structuredu poème,une
nouvelledispositiondu temps.À partir du naufragede Thrinakia le tempsqui
passeest mesuréuniquementet exclusivementpar rapportà Ulysse. Le temps
n'est plus « collectif» mais « individuel ». Les annéesqu'il reste dans l'île
d'Ogygiavont permettreà sonfils d'arriverau seuil de l'âge adulte, aux autres
hérosde Troie de rentrerchezeuxpour raconterce qu'ils connaissentde lui et,
surun autreregistre,à Athénade transformerUlysseen un vieillard convaincant
lorsqu'il arrive à Ithaque.Mais surtout,cesannéesvont permettreà Ulysselui-
même d'entreraux chantsdes aèdes,tel Démodocos27

, comme il était déjà
entréaux chantsdesSirènes28

, et de réintégrerl'épopéeà laquelleil appartient
et qu'il vient de quitter, à savoir celle de Troie. Ces annéesvont donc
permettreà Ulysse de réaliser un deuxième nostosqui aboutit à Troie, un
« nostos» poétique, parallèle mais de sens opposéau nostoseffectif qui
l'emmènevers Ithaque.
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Université de Chypre
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26 Ces deux préoccupationssont préciséesau vers 5 du chant 1 : àpvullevoçiîv te Ｇ ｬ Ｇ ｕ ｘ ｾ ｖ !cal
vocrtOV Éta{pcov.

27 On se rappelle que Démodocos,l'aède des Phéaciens,chante les exploits d'Ulysse au
momentde la prise de Troie et l'épisodedu cheval de bois (VIII, 485-520). Dans la dernièreétape
de son retourà Ithaque,Ulysse retrouve,ainsi, les exploits du lieu de sondépart.

28 Sur une comparaisonlatenteentre les Sirèneset le poètede l'Odyssée,voir le commentaire
de l'Odysséefait par Eustathe(1708, 1709 sq.). Sur les rapports entre l'IlIade et l'Odysséepar
rapport aux Sirènesvoir, entre autres,P. PUCCI, Tbe Songa/theSirens, in Arethusa(1979), p. 121-
132.


